
 
 
 
 
 
Renseignements et inscriptions 
Si vous désirez des renseignements sur les groupes de la Parole ou bien rejoindre un groupe, vous pouvez vous 
adresser à l'accueil paroissial, 1 rue de la Madeleine 69007 Lyon. Ou contacter directement par mail les 
responsables des Groupes de la Parole : parole.groupes@gmail.com 
 
 
INTRODUCTION 
Le psaume 26 (dans sa version grecque reprise dans le Psautier liturgique) ou 27 (dans sa 
version hébraïque reprise dans nos Bibles) est l’un des 150 Psaumes qui forment le Livre des 
Psaumes (en hébreu Téhilim, ce qui signifie « louanges »). Principalement attribués à David, 
les Psaumes sont témoins de la prière du peuple d’Israël et de la prière de Jésus lui-même. 
Depuis l’Église primitive, ils ont été le fondement de la prière liturgique de l’Église. Ce 
psaume 26 est souvent présenté comme psaume de confiance : d’où vient cette confiance 
au milieu même des épreuves ?  Comment peut-elle nous aider à « espérer contre toute 
espérance » ? 
   
AU FIL DU TEXTE  
v. 1 – Le Seigneur est ma lumière et mon salut ; de qui aurais-je crainte ?  Le Seigneur est le 
rempart de ma vie ; devant qui tremblerais-je ?  D’emblée, le psalmiste en s’exprimant à la 
première personne dit sa confiance dans le Seigneur, une confiance qui lui permet de faire 
face à la peur ; comment le Seigneur est-il désigné, par quelles images ? 
 
v. 2-3 ̶̶ Si des méchants s'avancent contre moi pour me déchirer, ce sont eux, mes ennemis, 
mes adversaires, qui perdent pied et succombent. Qu'une armée se déploie devant moi, 
mon cœur est sans crainte ; que la bataille s'engage contre moi, je garde confiance. David, 
roi et chef militaire a connu le combat contre les ennemis d’Israël. Le psalmiste décrit cette 
dure épreuve : par quels termes ici sont désignés les ennemis ? Un véritable combat 
s’engage : quelle est son issue ?  Peut-on encore aujourd’hui parler de « combat » ? En quels 
termes ? 

v. 4-6 – J'ai demandé une chose au Seigneur, la seule que je cherche : habiter la maison du 
Seigneur tous les jours de ma vie, pour admirer le Seigneur dans sa beauté et m'attacher à 
son temple. Oui, il me réserve un lieu sûr au jour du malheur ; il me cache au plus secret de 
sa tente, il m'élève sur le roc. Maintenant je relève la tête devant mes ennemis. J'irai célébrer 
dans sa tente le sacrifice d'ovation ; je chanterai, je fêterai le Seigneur. La confiance exprimée 
par le psalmiste se fait demande et louange qui se déploient dans le temps et dans l’espace : 
quel temps et quels lieux ? En un mot, quel est le désir du psalmiste ? 

v. 7-10 - Écoute, Seigneur, je t'appelle !  Pitié ! Réponds-moi ! Mon cœur m'a redit ta parole 
: « Cherchez ma face. » C'est ta face, Seigneur, que je cherche : ne me cache pas ta face. 
N'écarte pas ton serviteur avec colère :  tu restes mon secours. Ne me laisse pas, ne 
m'abandonne pas, Dieu, mon salut ! Mon père et ma mère m'abandonnent ; le Seigneur me 



reçoit. Le ton change ! Que s’est-il passé ? Il est question d’absence et d’abandon… la 
confiance est mise à dure épreuve ! Mais le psalmiste redit sa foi : en quels termes ? 

v. 11-12 – Enseigne-moi ton chemin, Seigneur, conduis-moi par des routes sûres, malgré 
ceux qui me guettent. Ne me livre pas à la merci de l'adversaire :  contre moi se sont levés 
de faux témoins qui soufflent la violence. Que devient la demande du psalmiste ? Si plus 
haut il était question de maison du Seigneur, de temple et de tente… ici, il est question de 
chemin…Comment comprendre ? 

v. 13  ̶ Mais j'en suis sûr, je verrai les bontés du Seigneur sur la terre des vivants. La certitude 
du psalmiste (au présent) s’appuie sur une promesse (au futur). De quelle promesse est-il 
question ? 

v. 14 – Espère le Seigneur, sois fort et prends courage ; espère le Seigneur. Le psaume se 
termine sur une exhortation qui, au-delà du psalmiste lui-même, s’adresse à tous ceux et 
celles qui reçoivent cette promesse : elle prend le nom d’« espérance », gage de force et de 
courage ! 

 

DES QUESTIONS (choisissez celles qui vous conviennent) 
• Quelle est l’image dans ce Psaume qui me parle le plus ? A quoi me renvoie-t-elle ? 
• Le psaume parle d’ennemis et de combat : qu’en est-il pour nous aujourd’hui ? 
• Malgré l’épreuve du silence de Dieu, voire le sentiment d’abandon, le psalmiste 

exhorte à espérer : en avons-nous aussi fait l’expérience ?   
  
 
PRIÈRE 
Chacun peut relire silencieusement le Psaume ; puis prier en partageant l’un ou l’autre 
passage. On peut aussi chanter ensemble le Psaume. 

 
 
 

POUR APPROFONDIR PERSONNELLEMENT 
L’image de l’ancre évoque bien la stabilité et la sécurité que nous possédons au milieu des 
eaux agitées de la vie si nous nous en remettons au Seigneur Jésus. Les tempêtes ne 
pourront jamais l’emporter parce que nous sommes ancrés dans l’espérance de la grâce qui 
est capable de nous faire vivre dans le Christ en triomphant du péché, de la peur et de la 
mort. Cette espérance, bien plus grande que les satisfactions quotidiennes et l’amélioration 
des conditions de vie, nous porte au-delà des épreuves et nous pousse à marcher sans 
perdre de vue la grandeur du but auquel nous sommes appelés, le Ciel […] Laissons-nous 
dès aujourd’hui attirer par l’espérance et faisons en sorte qu’elle devienne contagieuse à 
travers nous, pour ceux qui la désirent. Puisse notre vie leur dire : « Espère le Seigneur, sois 
fort et prends courage ; espère le Seigneur » (Ps 27, 14). Puisse la force de l’espérance remplir 
notre présent, dans l’attente confiante du retour du Seigneur Jésus-Christ, à qui reviennent 
la louange et la gloire, maintenant et pour les siècles à venir. (Pape François) 

 
 


